
  

 

Il faut toutefois montrer plus clairement aux jeunes ʛ˕▀˕ɘ ƏʔʔʟǚɘʾȞʯ╜
sage peut être un atout pour leur carrière, et non un frein  
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1 Ð▀ǚʯʯǚɘʾȞǚɀ ǚɘ ƳʟǚȀ 

Ð▀APPRENTISSAGE EN ENTREPRISE EN DEUXIÈME POSITION 

Parmi les jeunes en dernière année de scolarité obligatoire, le gymnase 
ǟʻˉ ɋƒ ȇɴʫɝƒˉȩɴɣ ɋƒ ʠɋ˞ʻ ʠʫȩʻǠǟ╖ Ó☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ ǟɣ ǟɣˉʫǟʠʫȩʻǟ ƒʫʫȩ˻ǟ ǟɣ
deuxième position. Il est nettement plus choisi par les garçons que par les 
filles et plus souvent dans les régions rurales que dans les villes. La famille 
ɣ˞ǁɋǠƒȩʫǟ ░ȇʫǮʫǟʻ ǟˉ ʻʟ˞ʫʻplus âgés, parents) a une très forte influence 
sur le choix de formation des jeunes.  

MOTIVATION D▀APPRENDRE LEUR MÉTIER DE RÊVE 

Les jeunes qui veulent faire une formation professionnelle invoquent des 
raisons très diverses pour justifier leur choix. Ils optent en premier lieu 
ʠɴ˞ʫ ˞ɣ ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ ƒȇȩɣ ǌ☼ƒʠʠʫǟɣǌʫǟ ɋǟ ɝǠˉȩǟʫ ǌǟ ɋǟ˞ʫʻ ʫǤ˻ǟʻ ǟˉ ǌǟ ǌǟ◊
venir rapidement indépendant -e financièrement. Mais la lassitude sco-
laire à la fin de la scolarité obligatoire joue également un rôle important 
ʠɴ˞ʫ Ʒǟƒ˞ǁɴ˞ʠ ǌ☼ǟɣˉʫǟ ǟ˞̇╖ 

CEUX QUI NE FONT PAS D▀APPRENTISSAGE N▀Y ONT SOUVENT JAMAIS PENSÉ 

Une faible majorité de ceux qui ne souhaitent pas suivre une formation 
ʠʫɴȇǟʻʻȩɴɣɣǟɋɋǟ ɣ☼ɴɣˉ Ƚƒɝƒȩʻ ǟɣ˻ȩʻƒȊǠ ǁǟˉˉǟ ɴʠˉȩɴɣ╖ Jǟʻ Ƚǟ˞ɣǟʻ ʠʫǠȇǮʫǟɣˉ
ɋǟ ʠɋ˞ʻ ʻɴ˞˻ǟɣˉ ɋƒ ˻ɴȩǟ Ȋ̈ɝɣƒʻȩƒɋǟ┼ ɣɴˉƒɝɝǟɣˉ ʠƒʫǁǟ ʧ˞ǟ ɋǟ ɝǠˉȩǟʫ ʧ˞☼ȩɋʻ
souhaitent exercer nécessite des études  ʻ˞ʠǠʫȩǟ˞ʫǟʻ╖ Tǟ ɋ☼ƒ˞ˉʫǟ ǁɺˉǠ┼ ǌǟ
ɣɴɝƷʫǟ˞̇ ǠɋǮ˻ǟʻ ȩɣǌȩʧ˞ǟɣˉ ƒ˻ɴȩʫ ɴʠˉǠ ʠɴ˞ʫ ˞ɣǟ ƒ˞ˉʫǟ ˻ɴȩǟ ʧ˞ǟ ɋ☼ƒʠʠʫǟɣ◊
ˉȩʻʻƒȊǟ ǟɣ ʫƒȩʻɴɣ ǌǟ ɋǟ˞ʫ ȩɣǁǟʫˉȩˉ˞ǌǟ ʧ˞ƒɣˉ ƨ ɋǟ˞ʫ ǁȞɴȩ̇ ǌǟ ɝǠˉȩǟʫ ɴ˞ ǌ☼ɴƷʻ◊
tacles à la formation professionnelle (par exemple candidatures refusées).  

PERCEPTION DE L▀APPRENTISSAGE GLOBALEMENT POSITIVE 

 ˞ ɣȩ˻ǟƒ˞ ȊǠɣǠʫƒɋ┼ ɋ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ ǟʻˉ ʠɋ˞ˉɺˉ ʠɴʻȩˉȩ˻ǟɝǟɣˉ ʠǟʫǅ˞► en par-
ticulier par les parents vaudois. Les jeunes sont encore relativement nom-
breux à ne pas avoir une idée précise de la qualité de la formation profes-
sionnelle. Il existe encore un besoi ɣ ǌ☼ȩɣȇɴʫɝƒˉȩɴɣ ƨ ǁǟ ʻ˞Ƚǟˉ ǁȞǟ̔ ɋǟʻ
Ƚǟ˞ɣǟʻ╖ Óǟʻ ʠʫȩɣǁȩʠƒ˞̇ ƒ˻ƒɣˉƒȊǟʻ ǌǟ ɋ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ ʻɴɣˉ ɋƒ ǁɴɝƷȩɣƒȩʻɴɣ
ǌǟ ɋ☼ǟ̇ʠǠʫȩǟɣǁǟ ʠʫƒˉȩʧ˞ǟ ǟˉ ǌǟ ɋƒ ˉȞǠɴʫȩǟ┼ ƒȩɣʻȩ ʧ˞ǟ ɋǟ ɋƒʫȊǟ ǁȞɴȩ̇ ǌǟ ɝǠ◊
ˉȩǟʫʻ╖  ƒȩʫǟ ˞ɣ ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ┼ ǁ☼ǟʻˉ ƒ˞ʻʻȩ ƒʻʻ˞ɝǟʫ ˉʫǮʻ ˉɺˉ ǌǟʻ ʫǟʻʠɴɣʻƒƷȩ◊
l ités, apprendre à résoudre des problèmes et avoir la possibilité de pour-
suivre sa formation. Il est clair pour les jeunes comme pour leurs parents 
ʧ˞ǟ ɋ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ ɣ☼ǟʻˉ ʠƒʻ ʫǠʻǟʫ˻Ǡ ƒ˞̇ ǠɋǮ˻ǟʻ ʧ˞ȩ ʫǟɣǁɴɣˉʫǟɣˉ ǌǟʻ ǌȩȇ◊
ficultés scolaires.  
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CRAINTES CONCERNANT LES POSSIBILITÉS D▀ÉVOLUTION 

En revanche, tant les jeunes que leurs parents craignent que la qualité de 
ɋƒ ȇɴʫɝƒˉȩɴɣ ʠʫɴȇǟʻʻȩɴɣɣǟɋɋǟ ǌǠʠǟɣǌǟ ȇɴʫˉǟɝǟɣˉ ǌǟ ɋ☼ǟɣˉʫǟʠʫȩʻǟ┼ ʧ˞☼˞ɣ
choix professionnel précoce puisse être restrictif et que la conciliation 
entre école et travail ne soit pas év idente. Il existe en outre une incerti-
ˉ˞ǌǟ ʧ˞ƒɣˉ ƨ ɋƒ ʫǟǁɴɣɣƒȩʻʻƒɣǁǟ ǌǟʻ ǌȩʠɋɺɝǟʻ ǌ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ ƨ ɋ☼ǠˉʫƒɣȊǟʫ
ǟˉ ƨ ɋ☼ǟɝʠɋɴ̈ƒƷȩɋȩˉǠ ǌǟʻ ƒʠʠʫǟɣˉȩ-e-s par rapport aux diplômé -e-s du gym-
nase. Il est frappant de constater que si la majorité estime que la forma-
tion professionnelle est aussi bonne que la formation gymnasiale, les opi-
nions sur le prestige des deux filières sont moins claires. Il convient de 
clarifier les idées fausses sur ces points dans les deux groupes interrogés 
ƒȇȩɣ ǌ☼ƒ˞Ȋɝǟɣˉǟʫ ɋǟ ʠʫǟʻˉȩȊǟ ǌǟɋ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ╖ 

RENFORCER LE PRESTIGE DE L▀APPRENTISSAGE 

Les arguments les plus efficaces pour inciter les jeunes à faire un appren-
tissage eux-ɝǤɝǟʻ ʻɴɣˉ ɋǟʻ ʻ˞ȩ˻ƒɣˉʻ ┴ ʠʫǠʻǟɣˉǟʫ ɋ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ ǁɴɝɝǟ
˞ɣǟ ȇɴʫɝƒˉȩɴɣ ǌ☼ƒ˻ǟɣȩʫ┼ ʻɴ˞ɋȩȊɣǟʫ ʧ˞☼ȩɋ ʠǟʫɝǟˉ ǌ☼ƒʠʠʫǟɣǌʫǟ ˞ɣ ◕ vrai » mé-
ˉȩǟʫ┼ ǌ☼ƒʠʠʫǟɣǌʫǟ ƨ ʫǠʻɴ˞ǌʫǟ ǌǟʻ ʠʫɴƷɋǮɝǟʻ ʠʫƒˉȩʧ˞ǟʻ┼ ʧ˞☼ȩɋ ǟʻt aussi bien 
ʧ˞ǟ ɋǟ Ȋ̈ɝɣƒʻǟ ǟˉ ʧ˞☼ȩɋ ɴȇȇʫǟ ɝǤɝǟ ǌǟ ɝǟȩɋɋǟ˞ʫǟʻ ǁȞƒɣǁǟʻ ʻ˞ʫ ɋǟ ɝƒʫǁȞǠ
ǌ˞ ˉʫƒ˻ƒȩɋ╖ Jǟʠǟɣǌƒɣˉ┼ ɋǟ ȇƒȩˉ ǌǟ ǁɴɣʻȩǌǠʫǟʫ ʧ˞☼˞ɣ ǁȞɴȩ̇ ʠʫɴȇǟʻʻȩɴɣɣǟɋ ʠʫǠ◊
ǁɴǁǟ ǟʻˉ ɋȩɝȩˉƒˉȩȇ ɴ˞ ʧ˞☼ȩɋ ɣ☼̈ ƒ Ȋ˞Ǯʫǟ ǌǟ ʠɴʻʻȩƷȩɋȩˉǠʻ ǌ☼Ǡ˻ɴɋ˞ˉȩɴɣ ǁɴɣʻˉȩˉ˞ǟ
un frein important a ˞ ǁȞɴȩ̇ ǌǟ ɋ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ╖ ¸ɋ ȇƒ˞ˉ ǁɴɝɝ˞ɣȩʧ˞ǟʫ ʠɋ˞ʻ
ǁɋƒȩʫǟɝǟɣˉ ƒ˞̇ Ƚǟ˞ɣǟʻ ʧ˞ǟ ɋ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ ɣǟ ɋǟʻ ɋȩɝȩˉǟ ʠƒʻ ǌƒɣʻ ɋǟ˞ʫ ʠƒʫ◊
cours, bien au contraire  : La perméabilité du système et les possibilités 
ǌ☼Ǡ˻ɴɋ˞ˉȩɴɣ ƒʠʫǮʻ ɋƒ ȇɴʫɝƒˉȩɴɣ ʻɴɣˉ ƒʻʻ˞ʫǠǟʻ╖ 

LE PLAISIR AVANT TOUT 

Quel que soit le parcours choisi, le plaisir doit primer. Mais les jeunes ac-
cordent également beaucoup d'importance à un salaire attractif ► plus que 
leurs parents. L'aspect financier ne doit donc pas être négligé dans la pro-
motion de l'apprentissage. Par r apport à leurs enfants, les parents accor-
dent davantage d'importance à la sécurité de l'emploi, à la conciliation 
entre vie professionnelle et vie familiale et à la possibilité de suivre une 
formation tertiaire.  

IMPLICATION PARENTALE FORTE DANS LE PROCESSUS D▀ORIENTATION 
RÔLE CRUCIAL DES PARENTS 

Presque tous les jeunes déclarent bénéficier du soutien de leurs parents 
dans le choix de leur formation, et ces derniers se sentent eux aussi for-
tement impliqués dans cette décision. De plus, la majorité des parents in-
ǌȩʧ˞ǟɣˉ ƒ˻ɴȩʫ ˞ɣǟ ʠʫǠȇǠʫǟɣǁǟ ǟɣ ɝƒˉȩǮʫǟ ǌ☼ɴʫȩǟɣˉƒˉȩɴɣ ʠɴ˞ʫ ɋǟ˞ʫ ǟɣȇƒɣˉ╖
T☼˞ɣ ǁɺˉǠ┼ ǁǟˉˉǟ ȩɝʠɋȩǁƒˉȩɴɣ ʠƒʫǟɣˉƒɋǟ ǟʻˉ ʠɴʻȩˉȩ˻ǟ┼ ǁƒʫ ǟɋɋǟ ˉǠɝɴȩȊɣǟ ǌ☼˞ɣ
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ǟɣȊƒȊǟɝǟɣˉ ȇɴʫˉ ǟɣ ȇƒ˻ǟ˞ʫ ǌǟ ɋ☼ɴʫȩǟɣˉƒˉȩɴɣ ǌǟʻ Ƚǟ˞ɣǟʻ╖ Tǟ ɋ☼ƒ˞ˉʫǟ ǁɺˉǠ┼ ǟɋɋǟ
ǁɴɝʠɴʫˉǟ ɋǟ ʫȩʻʧ˞ǟ ǌ☼ȩɣȇɋ˞ǟɣǁǟʫ ɋƒ ǌǠǁȩʻȩɴɣ ƒ˞ ʠɴȩɣˉ ǌǟ ʫǟʻˉʫǟȩɣǌʫǟ ɋ☼ƒ˞ˉɴ◊
nomie de choix de  leur -s enfant -s. Il reste donc essentiel, pour les autres 
ƒǁˉǟ˞ʫʻ ǌǟ ɋ☼ɴʫȩǟɣˉƒˉȩɴɣ┼ ǌǟ ǁɴɣˉʫȩƷ˞ǟʫ ƨ ȩǌǟɣˉȩȇȩǟʫ ɋƒ ˻ɴȩǟ ɋƒ ɝȩǟ˞̇ ƒǌƒʠˉǠǟ
à chaque jeune ▲ indépendamment des attentes parentales.  

SOURCES D▀INFORMATION VARIÉES POUR CHOISIR LA BONNE FORMATION 

Óɴʫʻʧ˞☼ȩɋʻ ʫǟǁȞǟʫǁȞǟɣˉ ǌǟʻinformations sur le choix d'une formation, les 
élèves et leurs parents privilégient des sources très diverses. Pour les 
Ƚǟ˞ɣǟʻ┼ ɋ╚Ǡǁɴɋǟ ǟʻˉ ȊɋɴƷƒɋǟɝǟɣˉ ɋƒ ʻɴ˞ʫǁǟ ǌ☼ȩɣȇɴʫɝƒˉȩɴɣ ɋƒ ʠɋ˞ʻ ȩɝʠɴʫˉƒɣˉǟ┼
tandis que les parents se tournent le plus souvent vers Inte rnet ou leur 
entourage personnel.  
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2 Introdu ction  

2.1 Mandat  

Mandaté  par  la  Direction  générale  de l'enseignement  postobligatoire  (DGEP),  ŸͻŢƃƮƷŢƷƾƷ 
de recherche  gfs.bern  a réalisé  une  enquête  visant  à évaluer  la  perception  de la  formation  
professionnelle  initiale  (apprentissage)  auprès  des jeunes  vaudois - es en fin  de scolarité  
obligatoire.  

£ͻƌİŲŁĳƷŢŕ de cette  étude  était  de recueillir  des données  fiables  sur  le choix  de formation  
des jeunes  en 11ème année  de ŸͻłĳƌŸŁ obligatoire  dans  le canton  de Vaud.  En particulier,  
ŸͻŁƃƩƾņƷŁ examinait  comment  les jeunes  vaudois - es et  leurs  parents  perçoivent  ŸͻĖƦͨ
prentissage  comme  voie  de formation,  quelles  motivations  jouent  le plus  grand  rôle  dans  
leur  choix  et  sur  quelles  informations  ils  ƮͻĖƦƦƾŢŁƃƷ lors  de leur  orientation  scolaire  et  
professionnelle.  

2.2 Méthode  

£ͻŁƃƩƾņƷŁ en ligne  était  disponible  en langues  française  et  anglaise  et  a été  menée  auprès  
de 3ͻ452  élèves  et  2ͻ356  parents  entre  le 1er mai  et  le 2 juin  2025.  Les adresses  de contact  
avec les jeunes  et  leurs  parents  ont  été fournies  par  la  Direction  générale  de ŸͻŁƃƮŁŢŗƃŁͨ
ment  obligatoire  du  canton  de Vaud  (DGEO).  Il  ƮͻĖŗŢƷ Ĺͻƾƃ recensement  complet  avec 
participation  volontaire.  Les détails  méthodologi ques  de ŸͻŁƃƩƾņƷŁ sont  précisés  dans  le  
TABLEAU 1 : 

Tableau  1 : Détails méthodologiques  

Mandant Direction générale de ɋ☼ǟɣʻǟȩȊɣǟɝǟɣˉ postobligatoire (DGEP) du canton de Vaud 

Population Élèves en dernière année de ɋ☼Ǡǁɴɋǟ obligatoire dans le canton de Vaud et leurs 
parents qui parlent français et/ou anglais 

Collecte des données Enquête en ligne ; invitations par courrier adressées aux jeunes 

Type ǌ☼ǠǁȞƒɣˉȩɋɋɴɣɣƒȊǟ Recensement complet (avec participation volontaire) des élèves en 11ème année 
de ɋ☼Ǡǁɴɋǟ obligatoire 
 
Adresses fournies par la Direction générale de ɋ☼ǟɣʻǟȩȊɣǟɝǟɣˉ obligatoire du 
canton de Vaud (DGEO) 

Période ǌ☼ǟɣʧ˞Ǥˉǟ 1er mai ► 2 juin 2025 

Taille ǌ☼ǠǁȞƒɣˉȩɋɋɴɣɣƒȊǟ Total N = 5☼808 
N Élèves = 3☼452 
N Parents = 2☼356 

Taux de réponse Élèves : 33.8 % 
Parents : 23.1 % 

Erreur type Élèves : ±1.4 points de pourcentage pour 50/50 et probabilité de 95 % 
Parents : ±1.8 points de pourcentage pour 50/50 et probabilité de 95 % 

Pondération Élèves : selon la voie scolaire, sexe par voie scolaire, nationalité à la naissance  
Parents : selon le sexe dans le groupe ǌ☼ƜȊǟ des parents (30-60 ans), niveau de 
formation, nationalité à la naissance 

©gfs.bern, Formation professionnelle canton de Vaud, juillet  2025 
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Deux  facteurs  déterminent  la  qualité  des conclusions  tirées  à partir  Ĺͻƾƃ échantillon  : 

1. DͻƾƃŁ part,  la qualité  des données  est  mesurée  par  la  taille  de ŸͻERREUR TYPE. Cet indice  
indique  à la  fois  la  probabilité  et  ŸͻĖƀƦŸŁƾƪ ĹͻƾƃŁ erreur  dans  une  conclusion  statistique.  
Dans  les sondages,  on  utilise  généralement  un  niveau  de confiance  de 95 %,  ce qui  im-
plique  ĹͻĖĳĳŁƦƷŁƪ une  probabilité  ĹͻŁƪƪŁƾƪ de 5 %  indiquant  que la  corrélation  statistique  
observée  pourrait  ne pas exister  dans  la  population.  £ͻŁƪƪŁƾƪ ĹͻłĳŞĖƃƷŢŸŸƌƃƃĖŗŁ dépend  
de la  taille  de ŸͻłĳŞĖƃƷŢŸŸƌƃ et  de la  distribution  de la  variable  dans  la  population.  Plus  
ŸͻłĳŞĖƃƷŢŸŸƌƃ est  grand,  plus  ŸͻĖƀƦŸŁƾƪ de cette  erreur  (mesurée  par  ŸͻŁƪƪŁƾƪ type)  dimi-
nue.  En revanche,  la  probabilité  ĹͻŁƪƪŁƾƪ est  fixée  par  le niveau  de confiance  choisi  et  ne 
varie  pas avec la  taille  de ŸͻłĳŞĖƃƷŢŸŸƌƃ͔ 

Tableau  2 : Erreur  type  

Erreurs statistiques ǌ☼ǠǁȞƒɣˉȩɋɋɴɣɣƒȊǟ en fonction de la taille de ɋ☼ǠǁȞƒɣˉȩɋɋɴɣ et de la distribution de base 
(élèves en dernière année de ɋ☼Ǡǁɴɋǟ obligatoire dans le canton de Vaud) 

ļƒȩɋɋǟ ǌǟ ɋ☼ǠǁȞƒɣˉȩɋɋɴɣ 
ßƒʫȊǟ ǌ☼ǟʫʫǟ˞ʫ ǌǟ ɋƒ ǌȩʻˉʫȩƷ˞ˉȩɴɣ ǌǟ Ʒƒʻǟ 

50% contre 50% 20% contre 80% 
N =  ⁬☼⁭⁮⁫ ±1.4 points de pourcentage ±1.1 points de pourcentage 
N =  2☼356 ±1.8 points de pourcentage ±1.4 points de pourcentage 
N = 1'000 ±2.9 points de pourcentage ±2.4 points de pourcentage 
N = 600 ±3.9 points de pourcentage ±3.1 points de pourcentage 
N = 100 ±9.8 points de pourcentage ±7.8 points de pourcentage 
N = 50 ±14.0 points de pourcentage ±11.2 points de pourcentage 

Exemple : avec environ 3'452 élèves interrogées et une valeur déclarée de 50 %, la valeur réelle se situe à 50 % 
±1.4 points de pourcentage ; pour une valeur de base de 20 %, à 20 % ±1.1 points de pourcentage. En matière 
ǌ☼ǠǁȞƒɣˉȩɋɋɴɣɣƒȊǟ┼ une marge de sécurité de 95 % est généralement fixée, ǁ☼ǟʻˉ-à-dire que ɋ☼ɴɣ accepte une pro-
babilité ǌ☼ǟʫʫǟ˞ʫ de 5 % que le rapport statistique démontré ɣ☼ǟ̇ȩʻˉǟ pas dans la population. 

©gfs.bern  

Dans  le cas des analyses  de sous - groupes,  la  taille  de ŸͻłĳŞĖƃƷŢŸŸƌƃ tombe  rapidement  en 
dessous  de 50  personnes  interrogées.  Avec une  erreur  ĹͻłĳŞĖƃƷŢŸŸƌƃƃĖŗŁ pouvant  at-
teindre  ± 14 points  de pourcentage,  une  interprétation  fiable  devient  alors  pratiquement  
impossible.  >ͻŁƮƷ pourquoi  nous  ne réalisons  pas ĹͻĖƃĖŸǙƮŁƮ sur  des sous - groupes  comp-
tant  moins  de 50  cas. 

2. Un autre  élément  essentiel  pour  garantir  la  qualité  ĹͻƾƃŁ analyse  est  la  REPRÉSENTATIVITÉ. 
Elle  signifie  que chaque  personne  de la  population  doit  avoir  exactement  la  même  pro-
babilité  de participer  à ŸͻŁƃƩƾņƷŁ͔ Si certains  groupes  sont  systématiquement  exclus  lors  
de ŸͻłĳŞĖƃƷŢŸŸƌƃƃĖŗŁ͎ les résultats  obtenus  ne peuvent  pas être  considérés  comme  repré-
sentatifs.  

2.3 Profil  des répondants  

2.3.1 Jeunes 

Avant  la  pondération  statistique,  la  proportion  de jeunes  femmes  qui  ont  répondu  à ŸͻŁƃͨ
quête  ƮͻłŸŁǒĖŢƷ à 52.7 %  ; pour  les jeunes  hommes,  le taux  était  de 46.9  %.  0.4  %  des 
jeunes  interrogé - e- s ont  indiqué  ƩƾͻŢŸƮ ƮͻŢĹŁƃƷŢŕŢĖŢŁƃƷ avec un  autre  genre  que  
«  homme  »  ou  «  femme  ».  Au moment  de l'enquête,  la  grande  majorité  des jeunes  
avaient  15 ans  (62.9  %) . 17.4 %  avaient  14 ans  et  16.1 %  avaient  16 ans.  Seule une  petite  
minorité  des jeunes  ayant  participé  au sondage  avaient  respectivement  moins  de 14 ou  
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plus  de 16 ans.  En outre,  avant  la  pondération  des réponses,  59.6  %  des jeunes  interrogé -
e- s ont  indiqué  ƩƾͻŢŸƮ avaient  la  nationalité  suisse  depuis  leur  naissance.  

Comme  élaboré  dans  le TABLEAU 1, les réponses  des élèves  en dernière  année  de scolarité  
dans  le canton  de Vaud  ont  été pondérées  selon  les proportions  réelles  des différentes  
voie s scolaire s, du  sexe des jeunes  par  voie  scolaire  et  de la  nationalité  à la  naissance  dans  
la  population  cible.  Le jeu  de données  final  est  donc  pondéré  de telle  sorte  que 46  %  des 
jeunes  interrogé - e- s suivent  la  voie  générale,  38 %  la  voie  prégymnasiale,  6 %  le rac-
cordement  1 ou  une  classe  d'accueil  et  2 %  le raccordement  2 (voir  GRAPHIQUE 1) . 

Graphique  1 

 

Parmi  les jeunes  interrogé - e- s, 30 %  indiquent  ƩƾͻŢŸƮ ont  un  frère  ou  une  Ʈƥƾƪ plus   
âgé- e qui  fait  (ou  a déjà  terminé)  une  formation  professionnelle.  En revanche,  ce n'est  
pas le cas pour  50  %  des jeunes.  De plus,  environ  un  cinquième  des élèves  interrogé - e- s 
n'ont  pas de frères  ou  de ƮƥƾƪƮ aîné - e- s. 
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Graphique  2 

 

Les dernières  notes  scolaires  des jeunes  dans  les trois  matières  principales  (mathéma-
tiques,  français , allemand ) varient  considérablement.  Environ  la  moitié  des participant -
e- s ont  obtenu  une  note  supérieure  ou  égale  à 5 dans  ces matières.  

Graphique  3 

 

2.3.2 Parents 

Parmi  les parents  des jeunes  ayant  participé  à l'enquête,  la  moitié  ont  eux - mêmes  suivi  
une  formation  professionnelle.  De plus,  20  %  indiquent  que l'autre  parent  a suivi  une  
telle  formation  au cours  de sa vie.  En revanche,  37 %  déclarent  que ni  eux - mêmes  ni  
l'autre  parent  n'ont  suivi  dͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ. 
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Graphique  4 

 

Les parents  qui  ont  eux - mêmes  suivi  un  apprentissage  au cours  de leur  vie  ont  majori-
tairement  eu une  bonne  expérience  : 42  %  ont  été plutôt  satisfait - e- s et  51 %  même  très  
satisfait - e- s de leur  apprentissage.  

Graphique  5 

 

Dans  le groupe  des parents  interrogé - e- s, les femmes  étaient  nettement  plus  nom-
breuses  (71 %)  que les  hommes  (29  %)  avant  la  pondération  des données . C'est  pourquoi  
le sexe des parents  a été pondéré  en fonction  de la  répartition  dans  la  tranche  d'âge  des 
personnes  entre  30 et  60  ans  dans  le canton  de Vaud  (voir  TABLEAU 1). Étant  donné  que les  
parents  ayant  un  niveau  de formation  élevé  étaient  proportionnellement  surreprésenté -
e- s dans  l'enquête,  ce facteur  a également  été pondéré  selon  les répartitions  réelles  dans  
le canton  de Vaud . Ainsi,  dans  l'ensemble  des données  pondérées,  47  %  des parents  ont  
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un  niveau  de formation  élevé.  La nationalité  des parents  à la  naissance  a également  été  
pondérée,  de sorte  que la  proportion  de parents  suisses  sans  origine  migratoire  atteigne  
environ  60  %  dans  les données  finales . 
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3 Choix de formation des jeu nes 

3.1 Projets  après  ɀ▀ǛƼɩɀǚ obligatoire  

À ŸͻŢƮƮƾŁ de la  scolarité  obligatoire,  les jeunes  du  canton  de Vaud  disposent  Ĺͻƾƃ large  
éventail  de possibilités  pour  poursuivre  leur  parcours  de formation .  Parfois,  le choix  de 
formation  est  déjà  clair  ; parfois,  plusieurs  options  sont  envisageables  pour  les jeunes . 

La majorité  des élèves  en 11ème année  de scolarité  envisagent  de faire  une  formation  gym-
nasiale  (55  %),  tandis  que 36 %  s'intéressent  à une  formation  professionnelle . Les autres  
possibilités  telles  que la  prolongation  de la  scolarité  (11 %),  des mesures  de transition  
(7  %)  ou  une  année  intermédiaire  (6  %)  ne concernent  qu'une  petite  minorité  de jeunes.  
Cette  forte  préférence  pour  la  voie  générale  est  un  phénomène  propre  à la  Suisse ro-
mande  (et  à la  Suisse italienne),  comme  le montrent  clairement  les résultats  du  Baro-
mètre  des transitions  du  SEFRI1 depuis  2018. En août  2024,  51 %  des jeunes  en fin  de sco-
larité  obligatoire  en Suisse romande  ont  déclaré  avoir  choisi  une  formation  générale,  
contre  seulement  21 %  en Suisse alémanique,  où  l'apprentissage  professionnel  est  beau-
coup  plus  répandu.  

Graphique  6 

 

En détaillant  les principales  catégories  de formation,  on  observe  que la  voie  privilégiée  
par  la  majorité  des jeunes  vaudois  est  celle  du  gymnase  (35  %).   

À ŸͻŢƃǒŁƪƮŁ͎ 30 %  envisagent  de débuter  un  apprentissage  en entreprise.  La troisième  op-
tion  la  plus  fréquente  est  ŸͻŁƃƷƪłŁ dans  une  école  de culture  générale  (17 %).  Par  ailleurs,  
8 %  des jeunes  souhaitent  intégrer  une  classe  de raccordement  1, 7 %  ƮͻƌƪŢŁƃƷŁƃƷ vers  
une  formation  professionnelle  en école  de métiers  et  6 %  souhaitent  suivre  une  école  de 

 
1 https://cockpit.gfsbern.ch/fr/cockpit/barotransitions - 2024 - aout/  

https://cockpit.gfsbern.ch/fr/cockpit/barotransitions-2024-aout/
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commerce.  Les autres  options  ͦ  telles  Ʃƾͻƾƃ séjour  linguistique,  une  classe  de raccor-
dement  2,  un  semestre  de motivation  ou  un  stage  ͦ  sont  mentionnées  par  moins  de 5 %  
des répondant - e- s. 

Graphique  7 

 

£ƌƪƮƩƾͻŢŸƮ choisissent  une  formation,  il  est  pertinent  ĹͻĖƃĖŸǙƮŁƪ dans  quelle  mesure  les  
jeunes  sont  conseillés  par  leur  entourage  et  quelle  influence  les préférences  de leurs  
proches  exercent  sur  leur  décision  finale.  Dans  ce contexte,  les attentes  des parents  
jouent  un  rôle  particulier . 

Près de la  moitié  des jeunes  déclarent  que leurs  parents  ƃͻƌƃƷ pas de souhait  précis  con-
cernant  la  formation  ƩƾͻŢŸƮ devraient  suivre  (47 %).  En revanche,  36 %  estiment  que 
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leurs  parents  aimeraient  les voir  poursuivre  une  formation  gymnasiale,  contre  seule-
ment  15%  qui  perçoivent  une  préférence  parentale  pour  un  apprentissage  en entreprise,  
et  5 %  pour  une  école  de métiers .  

Graphique 8 

 

Les réponses  des parents  à cette  question  mettent  en évidence  des écarts  significatifs  par  
rapport  aux  déclarations  de leurs  enfants.  Ainsi,  un  peu  plus  Ĺͻƾƃ quart  des parents  in-
diquent  ne pas avoir  de souhait  particulier  quant  à la  formation  de leur  enfant,  soit  14 
points  de pourcentage  (pp)  de moins  que  ce ƩƾͻŁƮƷŢƀŁƃƷ les jeunes  eux - mêmes.  À ŸͻŢƃͨ
verse,  46 %  des parents  expriment  une  préférence  pour  une  formation  gymnasiale  (+ 10 
pp par  rapport  à ŸͻłǒĖŸƾĖƷŢƌƃ des jeunes).  Les parents  sont  également  plus  nombreux  à 
privilégier  un  apprentissage  en entreprise  (23 %,  + 8 pp) ou  en école  de métiers  (8 %,  
+ 3 pp). 

Globalement,  les parents  semblent  plus  souvent  avoir  une  idée  précise  de la  formation  
idéale  pour  leur  enfant  que ce que rapportent  les  jeunes.  Cette  tendance  est  particulière-
ment  marquée  pour  la  préférence  en faveur  du  gymnase . 

3.2 Choix de ɀ▀ƏʔʔʟǚɘʾȞʯʯƏȃǚ en entreprise  

Un regard  plus  approfondi  sur  l'apprentissage  en entreprise  révèle  quelques  différences  
notables  entre  les groupes  sociodémographiques  (voir  GRAPHIQUE 9)  : 
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Graphique  9 

 

Les jeunes hommes (36 %) sont nettement plus nombreux que les jeunes 
femmes (24 %) à envisager cette formation.  

De plus, le souhait de suivre une formation professionnelle est nettement 
plus répandu dans les régions rurales du canton (41 %) que dans les ag-
glomérations (31 %) et les villes (27 %). Il est concevable que la proximité 
du lieu de formation joue ici un rôle  car de nombreux gymnases se trou-
vent dans les zones urbaines du canton de  Vaud (et moins dans les zones 
rurales) . 
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L'attitude des parents des jeunes est également déterminante : alors que 
77 % des jeunes dont les parents leur recommandent une formation pro-
fessionnelle s'y intéressent, ce chiffre tombe à 8  % chez ceux dont les pa-
rents préfèrent une formation gymnasiale.   

L'environnement familial a une influence considérable sur les décisions 
en matière de formation, et cela vaut non seulement pour les parents, 
mais aussi pour des éventuels  ȇʫǮʫǟʻ ǟˉ ʻʟ˞ʫʻ : ceux qui ont un frère ou 
˞ɣǟ ʻʟ˞ʫ ʧ˞ȩ ʻ˞ȩˉ ˞ɣǟ ȇɴʫɝƒˉȩɴɣ ʠʫɴȇǟʻʻȩɴɣɣǟɋɋǟ ȩɣǌȩʧ˞ǟɣˉ également  
beaucoup plus souvent qu'ils souhaitent eux -mêmes faire un apprentis-
sage (40 %) que ceux qui n'ont pas un tel modèle  (28 %). 

Enfin, la voie scolaire a  ˞ɣǟ ȇɴʫˉǟ ȩɣȇɋ˞ǟɣǁǟ ʻ˞ʫ ɋǟ ǁȞɴȩ̇ ǌǟ ɋ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ
en entreprise : alors que 47 % des jeunes de la voie générale (VG) feront 
ou souhaitent faire un apprentissage, ce chiffre n'est que de 11 % au sein 
de la voie prégymnasiale. En outre, 30 % des jeunes en classe certificative 
et 24 ǟɣ ǁɋƒʻʻǟ ǌ☼ƒǁǁ˞ǟȩɋ ǟɣ˻ȩʻƒȊǟɣˉ ǌǟ ȇƒȩʫǟ ˞ɣ ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ après 
ɋ☼Ǡǁɴɋǟ ɴƷɋȩȊƒˉɴȩʫǟ. 

Grâce à une  analyse  de régression  multivariée,  il  est  possible  de mettre  en évidence  et  
ĹͻŢƃƷŁƪƦƪłƷŁƪ les interdépendances  entre  les différentes  variables  sociodémographiques . 
Le GRAPHIQUE 10 illustre  ŸͻŁŕŕŁƷ de ces variables  sur  la  probabilité  pour  les jeunes  ĹͻƌƦƷŁƪ 
pour  un  apprentissage . Chaque  coefficient  est  estimé  en contrôlant  ŸͻŢƃŕŸƾŁƃĳŁ des autres  
facteurs  représentés  dans  le graphique , ce qui  permet  ĹͻŁƃ comparer  ŸͻŢƀƦƌƪƷĖƃĳŁ rela-
tive.  Les aspects  statistiquement  significatifs  sont  ceux  qui  ne touchent  pas la  ligne  ver-
ticale  à zéro.  

Les résultats  confirment  le rôle  déterminant  des préférences  parentales  : les jeunes  dont  
les parents  souhaitent  une  formation  professionnelle  en entreprise  présentent  une  pro-
babilité  de 41 points  de pourcentage  supérieure  de choisir  un  apprentissage  par  rapport  
aux  jeunes  pour  lesquels  ce n'est  pas le cas, toutes  choses  égales  par  ailleurs . À ŸͻŢƃǒŁƪƮŁ, 
les jeunes  dont  les parents  ont  une  préférence  pour  le gymnase  on t  une  probabilité  29  
points  de pourcentage  inférieure  ĹͻŁƃǒŢƮĖŗŁƪ ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ͔ 

La performance  scolaire,  mesurée  par  la  moyenne  obtenue  en mathématiques,  français  
et  allemand,  apparaît  également  comme  un  facteur  explicatif  : plus  elle  est  élevée,  moins  
les jeunes  sont  susceptibles  ĹͻƌƦƷŁƪ pour  un  apprentissage . Cet effet  reste  toutefois  
moins  marqué  que celui  associé  aux  souhaits  exprimés  par  les parents.  Par  ailleurs,  des 
effets  négatifs  statistiquement  significatifs  sont  observés  chez  les jeunes  vivant  en zone  
urbaine  ou  intermédiaire.  

Enfin,  même  en tenant  compte  de ŸͻŁƃƮŁƀİŸŁ des variables  du  modèle,  le sexe joue  un  
rôle  différenciateur  : les jeunes  hommes  sont  nettement  plus  enclins  que les jeunes  
femmes  à choisir  la  voie  de ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ. On observe  également  des effets  positifs,  
bien  que moins  prononcés,  chez  les jeunes  ayant  des frères  ou  ƮƥƾƪƮ qui  ont  suivi  un  
apprentissage,  ainsi  que chez  ceux  qui  sont  légèrement  plus  âgés. 
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Graphique  10 

 

Au- delà  des variables  socio démo graphiques , plusieurs  considérations  liées  au contenu  
de la  formation  ont  influencé  le choix  des jeunes  envisageant  une  formation  profession-
nelle . Les raisons  les plus  fréquemment  évoquées  spontanément  sont  le désir  ĹͻĖƦͨ
prendre  un  métier  spécifique  (18 %),  la  perspective  de devenir  rapidement  financière-
ment  indépendant - e (17 %)  ainsi  ƩƾͻƾƃŁ certaine  lassitude  vis - à- vis  de ŸͻłĳƌŸŁ (17 %).  

Le souhait  ĹͻŁƃƷƪŁƪ rapidement  dans  le monde  du  travail  (13 %)  ou  de pratiquer  une  ac-
tivité  concrète  (12 %)  joue  également  un  rôle  important.  Enfin,  8 %  mentionnent  ŸͻŁƃǒŢŁ 
de vivre  de nouvelles  expériences  ou  des motivations  liées  à un  métier  en particulier.  À 
noter  que 23 %  des jeunes  intéressé - e- s par  ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ ƃͻƌƃƷ pas répondu  à cette  
question.  
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Graphique  11 

 

3.3 Choix de ɀ▀ƏʔʔʟǚɘʾȞʯʯƏȃǚ en école  de métiers  

Contrairement  à ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ en entreprise,  la  composante  scolaire  apparaît  comme  
un  facteur  ĹͻĖƷƷƪĖĳƷŢǒŢƷł pour  la  formation  professionnelle  en école  de métiers : avec 
40 %  des réponses,  il  ƮͻĖŗŢƷ du  motif  le plus  fréquemment  cité  par  les jeunes.  Ceux- ci  
recherchent  une  formation  axée sur  la  pratique  tout  en estimant  Ʃƾͻƾƃ cadre  scolaire  
correspond  mieux  à leurs  besoins  à ce stade . 

Un  tiers  des jeunes  ayant  choisi  ŸͻłĳƌŸŁ de métiers  indiquent  toutefois  ŸͻĖǒƌŢƪ fait  par  dé-
faut,  faute  ĹͻĖǒƌŢƪ trouvé  une  place  ĹͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ en entreprise.  Pour  une  part  signifi-
cative  des élèves,  ŸͻłĳƌŸŁ de métiers  constitue  donc  une  solution  de repli . 

Les autres  raisons  sont  évoquées  de manière  plus  marginale : 13%  évoquent  que ŸͻłĳƌŸŁ 
de métiers  offre  plus  de vacances,  7 %  mentionnent  ŸͻŢƃŕŸƾŁƃĳŁ parentale,  et  5 %  le choix  
similaire  de camarades  de classe.  Enfin,  11%  citent  ĹͻĖƾƷƪŁƮ raisons,  telles  que la  répu-
tation  spécifique  ĹͻƾƃŁ école  ou  de meilleures  perspectives  professionnelles,  tandis  que 
17%  ne souhaitent  pas ou  ne peuvent  pas répondre  à cette  question.  
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3.4 Choix Ǉ▀˕ɘ autre  type  de formation  

Parmi  ceux  qui  ne souhaitent  pas suivre  une  formation  professionnelle  ͧ  ni  en entreprise  
ni  en école  de métiers  ͧ  près  de la  moitié  (52  %)  n'ont  jamais  envisagé  cette  option.  41 %  
ont  toutefois  réfléchi  au moins  une  fois  à la  possibilité  de faire  un  apprentissage . 7 %  
n'ont  pas répondu  à cette  question  ou  ne se souviennent  plus.  
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Là encore,  l'influence  du  cercle  familial  proche  se fait  sentir  :  

Les jeunes dont les parents soutiennent l'idée d'un apprentissage ont 
beaucoup plus souvent envisagé cette option que ceux dont les parents 
préfèrent le gymnase.  Óǟʻ Ƚǟ˞ɣǟʻ ʧ˞ȩ ɴɣˉ ǌǟʻ ȇʫǮʫǟʻ ǟˉ ʻʟ˞ʫʻ ƒȮɣǠʻ ǟɣ ƒʠ◊
prentissage ont également plus souvent envisagé de suivre eux -mêmes 
une formation professionnelle.  
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De plus, la proportion de ceux qui ont envisagé un apprentissage tend à 
diminuer avec l'amélioration des notes en français, en mathématiques et 
en allemand  ► sans doute parce que les jeunes qui obtiennent les meil-
leures notes s'orientent plutôt vers le gymnase.  

Jɴɝɝǟ ɴɣ ʠɴ˞˻ƒȩˉ ʻ☼̈ ƒˉˉǟɣǌʫǟ┼ ǁǟˉˉǟ ˉǟɣǌƒɣǁǟ ʻǟretrouve  également 
dans la répartition selon les filières  scolaires. Environ la moitié des élèves 
issu-e-ʻ ǌǟ ɋƒ ˻ɴȩǟ ȊǠɣǠʫƒɋǟ┼ ǌ˞ ʫƒǁǁɴʫǌǟɝǟɣˉ ⁪ ɴ˞ ǌ☼˞ɣǟ ǁɋƒʻʻǟ ǌ☼ƒǁǁ˞ǟȩɋ
ont, à un moment donné, envisagé la possibilité de suivre un apprentis-
ʻƒȊǟ┼ ɝǤɝǟ ʻ☼ȩɋʻ ɴɣˉ ȇȩɣƒɋǟɝǟɣˉopté pour  une autre orientation. 5 ɋ☼ȩɣ◊
verse, parmi les jeunes de la voie prégymnasiale qui ne souhaitent pas 
ǟɝʠʫ˞ɣˉǟʫ ɋƒ ˻ɴȩǟ ǌǟ ɋ☼ƒʠʠʫǟɣˉȩʻʻƒȊǟ┼ ʻǟ˞ɋʻ ˞ɣ ˉȩǟʫʻ ǌǠǁɋƒʫǟɣˉ ̈ ƒ˻ɴȩʫ
songé. 
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Les principales  raisons  qui  ont  motivé  le choix  de ne pas suivre  une  formation  profes-
sionnelle  sont  une  préférence  générale  pour  la  filière  gymnasiale  (ou,  plus  tard,  pour  des 
études  universitaires  ; 16 %)  et  le fait  que le métier  souhaité  nécessite  des études  (12 %).  

Près d'un - e adolescent - e sur  dix  déclare  ne pas vouloir  suivre  d'apprentissage  car  il /elle  
ne sait  pas encore  ce qu'il /elle  veut  faire  dans  la  vie  (9  %) . 8 %  citent  des obstacles  à 
ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ tels  que le rejet  de candidatures  ou  l'impossibilité  de trouver  une  place  
d'apprentissage.  

Certain - e- s élèves  soulignent  en outre  qu'ils /elles  souhaitent  absolument  aller  à l'uni-
versité  plus  tard  ; qu'aucun  apprentissage  ne les intéresse  ; ou  qu'ils /elles  souhaitent  
pour  l'instant  garder  toutes  les portes  ouvertes  plutôt  que de choisir  déjà  une  profession  
(7  %  dans  chaque  cas).  Environ  un  quart  ne donne  aucune  raison  précise  pour  expliquer  
leur  décision  de ne pas suivre  d'apprentissage.  
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Étant  donné  que la  majorité  des jeunes  qui  écartent  la  formation  professionnelle  décla-
rent  préférer  ƮͻƌƪŢŁƃƷŁƪ vers  le gymnase  (et,  pour  certains,  vers  ŸͻƾƃŢǒŁƪƮŢƷł par  la  suite),  
il  est  pertinent  ĹͻŁǘĖƀŢƃŁƪ plus  en détail  la  composition  sociodémographique  de ce 
groupe  : 

Les jeunes femmes sont proportionnellement plus nombreuses que les 
jeunes hommes à envisager de poursuivre leur parcours au gymnase (40 % 
contre 30 %). 

Alors que la formation professionnelle est davantage répandue dans les 
régions rurales du canton de  Ũƒ˞ǌ┼ ɋƒ ˉǟɣǌƒɣǁǟ ʻ☼ȩɣ˻ǟʫʻǟ ʠɴ˞ʫ ɋǟ Ȋ̈ɝɣƒʻǟ : 
plus le milieu de vie des jeunes est urbain, plus leur orientation se porte 
vers la voie gymnasiale . 

Les attentes parentales apparaissent comme un facteur déterminant dans 
ɋǟ ǁȞɴȩ̇ ǌ☼ɴʫȩǟɣˉƒˉȩɴɣ. Seuls 3 % des jeunes dont les parents privilégient 
l'apprentissage optent pour le gymnase, tandis que 54 % de ceux dont les 
parents expriment une préférence pour le gymnase  projettent effective-
ɝǟɣˉ ǌ☼ǟɝʠʫ˞ɣˉǟʫ ǁǟˉˉǟ ˻ɴȩǟ. 
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¸ɋ ʻ☼ƒ˻Ǯʫǟ ǠȊƒɋǟɝǟɣˉ ʧ˞ǟ ɋǟʻ Ƚǟ˞ɣǟʻ ƒ̈ƒɣˉ ƒ˞ɝɴȩɣʻ ˞ɣ ȇʫǮʫǟ ɴ˞ ˞ɣǟ ʻʟ˞ʫ
qui (a) fait un apprentissage sont moins susceptibles de choisir le gym-
nase (22%) par rapport aux autres élèves . 

La grande majorité des élèves déjà inscrit -e-s en VP ont l'intention de pas-
ʻǟʫ ƒ˞ Ȋ̈ɝɣƒʻǟ ɋ☼ƒɣɣǠǟ ʻ˞ȩ˻ƒɣˉǟ ░⁴⁶ ▒╖ cɣ ʫǟ˻ƒɣǁȞǟ┼ ʠƒʫɝȩ ɋǟʻ ǠɋǮ˻ǟʻ ǟɣ
VG, seule une très petite minorité (5 %) envisage de suivre cette voie gym-
nasiale. Cela vaut également pour les élèves en raccordement 1 (7 %) ou 
ǟɣ ǁɋƒʻʻǟ ǌ☼ƒǁǁ˞ǟȩɋ ░⁶ ▒╖ cɣ ʫǠʻ˞ɝǠ┼ ȩɋ ǟʻˉ ˉʫǮʻ ʫƒʫǟ ʧ˞☼˞ɣ-ǟ ǠɋǮ˻ǟ ʻ☼Ǡǁƒʫˉǟ
de la voie scolaire dans laquelle il/elle a été initialement orienté -e. 
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4 ĚǚʟƼǚʔʾȞɩɘ Ǉǚ ɀ▀ƏʔʔʟǚɘʾȞʯʯƏȃǚ 

4.1 Perception  globale   

Les raisons  qui  poussent  les jeunes  du  canton  de Vaud  à (ne  pas)  choisir  la  voie  de ŸͻĖƦͨ
prentissage  sont  très  individuelles.  Néanmoins,  une  large  majorité  ĹͻŁƃƷƪŁ eux  ont  une  
perception  positive  de la  formation  professionnelle  en Suisse : 68 %  des élèves  jugent  la  
qualité  de ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ (très)  bonne.  8 %  estiment  que la  qualité  est  « passable » 
et  presque  aucun  ne la  considère  comme  mauvaise.  

Il  est  frappant  de constater  ƩƾͻƾƃŁ proportion  relativement  élevée  de jeunes  ne souhaite  
pas ou  ne peu t  pas répondre  à cette  question.  Cela laisse  penser  que  certain - e- s ne dis-
posent  pas des informations  nécessaires  pour  se forger  une  opinion  sur  la  qualité  de ŸͻĖƦͨ
prentissage  en Suisse.  Une analyse  plus  fine  montre  que les élèves  de la  voie  prégymna-
siale  (VP)  sont  ceux  qui  rencontrent  le plus  de difficultés  à répondre  à cette  question.  ÛͻŢŸƮ 
ƃͻłǒĖŸƾŁƃƷ pas la  qualité  de ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ comme  inférieure  à celle  perçue  par  leurs  
camarades  de la  voie  générale  (VG),  ils  se distinguent  toutefois  par  un  niveau  ĹͻŢƃŕƌƪƀĖͨ
tion  nettement  plus  faible  concernant  la  formation  professionnelle.  

Les parents  des jeunes  interrogé - e- s ont  une  opinion  encore  plus  positive  de l'appren-
tissage  professionnel  (85  %) . Dans  ce groupe,  la  proportion  de ceux  qui  ne donne nt  pas 
de réponse  est  également  plus  faible  (8  %)  comparée  aux  élèves . 

Graphique  18 

 



PERCEPTION DE LA FORMATION PROFESSIONNELLE DANS LE CANTON DE VAUD 

©gfs.bern |  ju i l let  2025  |  26 

4.2 Avantages et  désavantages  

Le plus  grand  avantage  de l'apprentissage  professionnel,  tant  du  point  de vue  des jeunes  
(89  %  entièrement/plutôt  ĹͻĖĳĳƌƪĹ)  que de leurs  parents  (95  %),  est  le fait  d'acquérir  
une  expérience  pratique  précieuse.  

La grande  majorité  des jeunes  soulignent  également  de manière  positive  qu'il  existe  des 
apprentissages  adaptés  à des intérêts  très  variés  (80  %)  et  que la  combinaison  entre  
l'école  et  le travail  pratique  rend  cette  formation  plus  complète  (76  %).  

En revanche,  de nombreux  élèves  craignent  que la  qualité  de la  formation  dépende  for-
tement  de l'entreprise  formatrice  (77  %)  et  qu'il  soit  difficile  de concilier  école  et  travail  
en raison  des longues  heures  de travail  (71 %).  Deux  tiers  des jeunes  sont  d'accord  avec 
ŸͻĖŕŕŢƪƀĖƷŢƌƃ que l'apprentissage  peut  être  contraignant,  car  il  faut  se décider  tôt  pour  
un  métier.  

Il  existe  davantage  d'incertitudes  quant  à la  reconnaissance  des diplômes  suisses  à 
l'étranger  : un  tiers  des jeunes  interrogé - e- s ne sont  pas en mesure  de se prononcer  à ce 
sujet.  Plus  de la  moitié  d'entre  eux  sont  toutefois  d'avis  que les diplômes  professionnels  
ne sont  pas reconnus  à l'étranger  et  que cela  complique  les carrières  internationales  
(52  %) . En outre,  une  faible  majorité  estime  que la  rémunération  des apprentis  pendant  
et  après  leur  formation  est  trop  basse (49  %).  Mais  ici  aussi,  la  proportion  de personnes  
qui  ne répond ent  pas à la  question  est  relativement  élevée.  

Enfin,  les élèves  sont  divisé - e- s quant  à l'attractivité  des diplômé - e- s de l'apprentis-
sage sur  le marché  du  travail  : 44  %  pensent  que  les personnes  qui  ont  suivi  un  appren-
tissage  sont  davantage  demandées  grâce  à leur  expérience  pratique.  Cependant,  28  %  ne 
sont  pas d'accord  avec cette  affirmation  et  autant  de jeunes  ne savent  pas répondre.  
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Du point  de vue  des parents,  outre  la  précieuse  expérience  pratique  acquise,  ce sont  sur-
tout  la  combinaison  entre  théorie  et  pratique  dans  la  formation  (90  %  entièrement/plu-
tôt  d'accord)  et  la  grande  diversité  des professions  ĹͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ (84  %)  qui  sont  
mises  en avant  de manière  positive . Les parents  soulignent  donc  encore  plus  que les  
jeunes  l'équilibre  entre  théorie  et  pratique  comme  un  grand  avantage  de l'apprentissage  
professionnel  (+14  pp ). 

Dans  le même  temps,  les  parents  sont  tout  aussi  préoccupés  que leurs  enfants  par  le fait  
que la  qualité  de ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ dépend  fortement  de l'entreprise  formatrice  (78  %).  Ils  
sont  également  majoritairement  d'avis  que le choix  précoce  d'une  profession  peut  cons-
tituer  une  contrainte  plus  tard  (71 %)  et  qu'il  est  difficile  de concilier  les longues  heures  
de travail  avec la  scolarité  (67  %).  À l'instar  des jeunes,  près  de la  moitié  des parents  
considèrent  comme  un  inconvénient  le fait  que les diplômes  professionnels  suisses  ne 
soient  pas reconnus  à l'étranger  (48  %).  La proportion  de ceux  qui  ne savent  pas se pro-
noncer  sur  cette  affirmation  est  également  élevée  chez  les parents  ͧ  i l  semble  donc  qu'il  
y ait  un  besoin  d'information  dans  les deux  groupes  de répondants  en ce qui  concerne  la  
reconnaissance  internationale  des diplômes.  

Les parents  se sentent  toutefois  mieux  en mesure  d'évaluer  le niveau  des salaires  des 
apprenti - e- s et  des jeunes  en fin  d'apprentissage  (seuls  14 %  ne savent  pas,  soit  - 10 pp  
que les jeunes).  Les avis  sont  partagés  : une  majorité  des parents  trouvent  les salaires  
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trop  bas (54  %),  mais  environ  un  tiers  ne sont  pas d'accord  avec cette  affirmation.  Par 
rapport  à leurs  enfants,  davantage  de parents  déclarent  que les personnes  qui  ont  suivi  
un  apprentissage  sont  davantage  recherché es sur  le marché  du  travail  que les titulaires  
d'un  baccalauréat  (54  %,  +10 pp) . Cette  estimation  plus  optimiste  est  notamment  liée  à 
leur  propre  expérience  professionnelle  : 61 %  des parents  ayant  eux - mêmes  suivi  une  
formation  professionnelle  sont  d'accord  avec cette  affirmation,  contre  seulement  41 %  
de ceux  qui  n'ont  pas fait  ĹͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ. 
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L'analyse  d'autres  déclarations  relatives  à l'apprentissage  en entreprise  montre  claire-
ment  que les jeunes  ont  majoritairement  une  image  positive  de cette  formation  : 

¶ L'apprentissage  leur  permet  d'assumer  très  tôt  des responsabilités  (84  %  entière-
ment /plutôt  d'accord),  de suivre  différentes  formations  continues  (77  %),  d'acquérir  
des compétences  pour  résoudre  des problèmes  pratiques  (73  %)  et  d'apprendre  un  «  
vrai  »  métier  (67  %).  

¶ Une majorité  des élèves  estime nt  également  que l'apprentissage  est  une  formation  
d'avenir  (64  %).  Environ  la  moitié  le considère  comme  aussi  bien  que la  maturité  
gymnasiale  (52  %).  

¶ 39 %  trouvent  que l'apprentissage  est  moins  prestigieux  que le gymnase,  mais  44  % 
ne sont  pas d'accord  avec cette  affirmation.  
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¶ Les avis  sont  partagés  quant  à l'affirmation  selon  laquelle  les apprentissages  forment  
les jeunes  à des professions  physiques  peu  rémunérées  : le taux  d'approbation  (42  %)  
est  presque  aussi  élevé  que le taux  de rejet  (39  %).   

¶ Près de la  moitié  des élèves  ne pense  pas que les possibilités  d'évolution  après  un  ap-
prentissage  sont  limitées  (47  %).  Environ  un  tiers  est  toutefois  d'accord  avec cette  
affirmation.  Le verdict  est  très  clair  quant  à l'affirmation  selon  laquelle  les apprentis-
sages ne sont  destinés  qu'aux  élèves  qui  rencontrent  des difficultés  scolaires  : 77 % 
des jeunes  rejettent  ce point  de vue.  
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Dans  l'ensemble,  les avis  des parents  sont  relativement  similaires  à ceux  des jeunes.  Ce-
pendant,  en ce qui  concerne  certaines  affirmations , l'intensité  des opinions  diffère . 

¶ Les parents  soulignent  également  le fait  que l'apprentissage  en entreprise  confère  
beaucoup  de responsabilités  aux  apprenti - e- s (87  %).  Ils  insistent  encore  plus  que les 
jeunes  sur  les nombreuses  possibilités  de formation  continue  (89  %,  +12 pp)  et  sur  le 
fait  que les apprenti - e- s acquièrent  des compétences  pratiques  pour  résoudre  des 
problèmes  (84  %,  +11 pp).  

¶ 71 %  des parents  sont  d'accord  pour  dire  qu'un  apprentissage  permet  d'apprendre  un  
«  vrai  »  métier  et  que cette  formation  est  porteuse  d'avenir.  

¶ 64  %  trouvent  l'apprentissage  aussi  bien  que le gymnase,  ce qui  représente  une  pro-
portion  plus  élevée  que chez  les jeunes  (+12 pp).  Dans  le même  temps,  les parents  
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rejettent  davantage  l'affirmation  selon  laquelle  l'apprentissage  est  moins  prestigieux  
que le gymnase  (51 %  plutôt  pas/pas  du  tout  d'accord,  +7 pp  par  rapport  aux  élèves).  
Cet écart  démontre  que le problème  de réputation  de l'apprentissage  touche  davan-
tage  les élèves  que leurs  parents.  

¶ Les parents  rejettent  également  beaucoup  plus  clairement  l'idée  que les métiers  d'ap-
prentissage  sont  physiquement  exigeants  et  mal  rémunérés  (54  %,  +15 pp)  et  que les 
possibilités  d'évolution  sont  limitées  (68  %,  +19 pp).  Pour  eux,  il  est  également  évi-
dent  que  l'apprentissage  n'est  pas réservé  aux  élèves  en difficulté  scolaire  (81 %  plutôt  
pas/pas  du  tout  d'accord).  
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4.3 Facteurs Ǉ▀ȞɘȀɀ˕ǚɘƼǚ sur  ɀ▀ȞɘʾǚɘʾȞɩɘ de faire  un apprentissage  

Une analyse  de régression  multivariée  permet  de mettre  en évidence  les affirmations  re-
latives  à la  formation  professionnelle  qui  sont  les plus  étroitement  liées  à ŸͻŢƃƷŁƃƷŢƌƃ des 
élèves  de faire  un  apprentissage . Les aspects  statistiquement  significatifs  sont  ceux  qui  
ne touchent  pas la  ligne  verticale  à zéro  : 

¶ Les jeunes  qui  pensent  que ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ en entreprise  est  une  FORMATION D▀AVENIR 
ont  une  probabilité  de 14 points  de pourcentage  plus  élevée  de faire  eux - mêmes  un  
apprentissage  (comparés  à ceux  qui  ne partagent  pas cet  avis).  

¶ En outre,  la  probabilité  de suivre  une  formation  professionnelle  augmente  de 12 
points  chez  les jeunes  qui  estiment  que les apprenti - e- s sont  DOUÉ-E-S POUR RÉSOUDRE 
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DES PROBLÈMES PRATIQUES et  chez  ceux  qui  considèrent  que L▀APPRENTISSAGE EST AUSSI BIEN 

QUE LE CURSUS GYMNASIAL. 

¶ Les élèves  qui  pensent  qu'un  apprentissage  permet  d'apprendre  un  « VRAI » MÉTIER ont  
11 points  de pourcentage  de chances  supplémentaires  de suivre  eux - mêmes  un  ap-
prentissage . Cette  probabilité  augmente  de 10 points  chez  ceux  qui  estiment  que les  
DÉBOUCHÉS PROFESSIONNELS DES APPRENTI-E-S SONT MEILLEURS que ceux  des titulaires  d'une  
maturité.  

¶ DͻĖƾƷƪŁ part,  sont  associées  à une  probabilité  nettement  plus  faible  de vouloir  suivre  
un  apprentissage . Les jeunes  qui  estiment  Ʃƾͻƾƃ CHOIX PROFESSIONNEL PRÉCOCE PEUT ÊTRE 

CONTRAIGNANT présentent  une  probabilité  inférieure  de 8 points  de pourcentage  de 
ƮͻŁƃŗĖŗŁƪ dans  une  formation  professionnelle.  De même,  ceux  qui  considèrent  que 
les POSSIBILITÉS D'ÉVOLUTION APRÈS UNE FORMATION PROFESSIONNELLE INITIALE SONT LIMI-

TÉES choisissent  beaucoup  moins  souvent  cette  voie  (- 14 pp).  

Graphique  23 

 

Il  existe  donc  un  potentiel  considérable  pour  susciter  l'intérêt  des jeunes  pour  l'appren-
tissage,  notamment  en mettant  l'accent  sur  les compétences  pratiques,  l'employabilité  
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et  l'équivalence  avec la  formation  gymnasiale.  Dans  le même  temps,  il  faut  lutter  contre  
l'idée  fausse  selon  laquel le un  choix  professionnel  précoce  serait  restrictif  et  n'offrirait  
guère  de perspectives  d'évolution.  

Une autre  analyse  de régression  montre  dans  quelle  mesure  les attitudes  des PARENTS in-
fluencent  la  probabilité  qu'ils  souhaitent  que leur  enfant  fasse  un  apprentissage.  Trois  
facteurs  peuvent  être  identifiés  comme  des moteurs  positifs  : 

¶ Les parents  qui  estiment  que les apprenti - e- s ont  PLUS DE CHANCES DE TROUVER UN EMPLOI 
que les titulaires  d'une  maturité  gymnasiale  ont  18 points  de pourcentage  de chances  
supplémentaires  de soutenir  ce choix  de formation  de leur  enfant.  

¶ Cette  probabilité  augmente  de 10 points  chez  les parents  qui  associent  l'apprentissage  
à l'acquisition  d'un  « VRAI » MÉTIER. 

¶ Les parents  qui  considèrent  l'apprentissage  comme  ÉQUIVALENT À LA MATURITÉ GYMNASIALE 
ont  une  probabilité  supérieure  de 9 points  de pourcentage  de souhaiter  que leur  enfant  
fasse  un  apprentissage . 

Graphique  24 

 

Les facteurs  qui  influencent  positivement  l'attitude  des parents  à l'égard  de ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮͨ
sage sont  donc  les mêmes  que chez  leurs  enfants  : leur  accord  avec lͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ 
comme  choix  de formation  peut  être  renforcé  si  l'on  met  l'accent,  dans  la  communica-
tion,  sur  l'équivalence,  la  pertinence  pratique  de la  formation  professionnelle  et  l'em-
ployabilité  à ŸͻŢƮƮƾŁ de celle - ci . Chez les parents,  en revanche,  aucun  facteur  d'influence  
négatif  significatif  n'apparaît.  Cela souligne  une  fois  de plus  leur  perception  plus  positive  
de la  réputation  de ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ comparée  à et  celle  de leurs  enfants.  
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4.4 Potentiel  Ǉ▀ƏɒǛɀȞɩʟƏʾȞɩɘ 

Pour  une  majorité  des jeunes  du  canton  de Vaud,  le gymnase  demeure  aujourd'hui  la  voie  
de formation  postobligatoire  privilégiée.  La question  se pose de savoir  quels  aspects  
pourraient,  selon  eux,  rendre  l'apprentissage  professionnel  plus  attrayant.  

Toutes  les modifications  proposées  ont  été largement  approuvées  par  les jeunes.  Elles  
sont  considérées  comme  globalement  équivalentes  en termes  de pertinence  : 

¶ 87 %  des élèves  sont  favorables  à une  augmentation  des salaires  des apprenti - e- s. 

¶ Les jeunes  apprécient  aussi  ŸͻŢĹłŁ d'avoir  plus  de temps  de repos  : 83 %  d'entre  eux  
estiment  que les apprenti - e- s devraient  avoir  plus  de vacances.  

¶ La simplification  des procédures  pour  trouver  une  place  d'apprentissage  (81 %),  un  
meilleur  contrôle  de la  qualité  de la  formation  dans  les entreprises  (80  %)  et  davan-
tage  de possibilités  d'échange  (76  %)  recueillent  également  une  large  adhésion  parmi  
les jeunes  vaudois - es. 

¶ Trois  quarts  estiment  qu'il  faut  un  accès dire ct  à des études  supérieures  après  ŸͻĖƦͨ
prentissage . 
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De plus,  les élèves  ont  eu la  possibilité  de partager  leurs  propres  suggestions  pour  rendre  
ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ davantage  intéressant.  Seule une  proportion  relativement  faible  d'entre  
eux  ont  fait  usage  de cette  option.  Parmi  ces jeunes - ci,  ce sont  les améliorations  organi-
sationnelles  qui  ont  été les plus  fréquemment  demandées  (43  %) . Il  s'agit  notamment  de 
mesures  telles  que la  réduction  du  temps  de travail  des apprenti - e- s ou  une  adaptation  
des horaires,  mais  aussi  des aides  matérielles,  par  exemple  pour  les transports  ou  les re-
pas. 

19 %  des jeunes  ayant  formulé  une  proposition  concrète  d'amélioration  demandent  une  
meilleure  information  et  orientation  des apprenti - e- s, par  exemple  des aides  à la  
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recherche  de place  ĹͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ ou  une  simplification  des démarches  administra-
tives.  Tout  autant  de jeunes  formulent  des suggestions  d'amélioration  concernant  l'offre  
de formation.  Ils  réclament  le plus  souvent  davantage  de places  d'apprentissage  dans  le 
canton  de Vaud.  

Enfin,  une  minorité  d'élèves  propose  des mesures  visant  à améliorer  l'accompagnement  
des apprenti - e- s, la  réputation  sociale  de ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ ou  des soutiens  structurels  
pour  les entreprises  formatrices.  

Graphique  26 

 

Les parents  partagent  globalement  la  perception  de leurs  enfants,  en approuvant  eux  
aussi,  dans  une  large  majorité,  les mesures  proposées.  Quelques  différences  apparaissent  
toutefois  dans  ŸͻƌƪĹƪŁ de leurs  priorités.  

¶ Pour  les parents,  le plus  important  est  de mieux  contrôler  la  qualité  de l'apprentissage  
en entreprise  (88  %,  +8  pp  par  rapport  aux  jeunes).  

¶ 83 %  aimeraient  simplifier  les démarches  pour  trouver  un  apprentissage.  

¶ £ͻĖĳĳŏƮ aux  hautes  études  est  plus  important  pour  les parents  que pour  leurs  enfants  : 
82  %  trouvent  cette  idée  très/plutôt  convaincante  (+ 7 pp  comparé  aux  jeunes).  

¶ 76  %  souhaitent  davantage  de possibilités  d'échange  pour  les apprenti - e- s. 

¶ Une importante  majorité  des parents  est  également  favorable  à une  augmentation  des 
salaires  des apprentis  (76  %)  ou  à davantage  de vacances  (66  %).  Ces mesures  sont  
toutefois  nettement  plus  importantes  pour  leurs  enfants  (+10  et  +17 pp  respective-
ment).  Ce constat  ƮͻŁǘƦŸŢƩƾŁ aisément,  ces deux  mesures  ayant  un  impact  direct  sur  
les aspects  financiers  et  le temps  libre  des jeunes.  
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Parmi  les autres  suggestions  ĹͻĖƀłŸŢƌƪĖƷŢƌƃ͎ les parents  mentionnent  en priorité  ŸͻƌŕŕƪŁ 
de formation  (22 %).  Ils  souhaitent  notamment  disposer  de davantage  de places  ĹͻĖƦͨ
prentissage  ou  de nouveaux  types  de parcours.  £ͻŢƀĖŗŁ de ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ joue  égale-
ment  un  rôle  pour  beaucoup  de parents  (21 %)  : Selon  eux,  il  faut  une  meilleure  valorisa-
tion  sociale  de ŸͻĖƦƦƪŁƃƷŢƮƮĖŗŁ en entreprise . 

Les mentions  proposant  de faciliter  l'orientation  des jeunes  (20  %)  ou  améliorer  l'orga-
nisation  de la  formation  (18 %)  sont  également  relativement  nombreuses  ; les mentions  
concernant  ŸͻĖĳĳƌƀƦĖŗƃŁƀŁƃƷ et  les conditions  de travail  (par  exemple,  améliorer  la  
qualité  des formateurs)  ou  le soutien  structurel  des entreprise  formatrices  le sont  un  peu  
moins.  

Graphique  28 
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5 Motivations dans le choix de formation  

Après  avoir  examiné  comment  les jeunes  et  leurs  parents  perçoivent  Ÿͻapprentissage  en 
particulier , il  convient  de ƮͻŢƃƷłƪŁƮƮŁƪ aux  différents  facteurs  qui  motivent  leur  propre  
choix  de formation/celui  de leurs  enfants.  Les jeunes  et  leurs  parents  ont  été invité - e- s 
à classer  les neuf  aspects  suivants  par  ordre  d'importance.  Ainsi,  le facteur  qu'ils  ju-
geaient  le plus  important  pour  le choix  d'une  formation  a reçu  la  note  la  plus  basse (1) et  
le moins  important  la  note  la  plus  élevée  (9).   

Graphique  29 

 

¶ La comparaison  des moyennes  des différents  aspects  montre  très  clairement  que tant  
pour  les élèves  (2.2)  que pour  leurs  parents  (2) , le PLAISIR doit  être  au premier  plan.   

¶ Le deuxième  aspect  le plus  important  dans  l'ensemble  est  la  SÉCURITÉ DE L'EMPLOI ; pour  
les jeunes,  toutefois,  UN SALAIRE ÉLEVÉ est  prioritaire  en moyenne  (3.8).  Pour  eux,  la sé-
curité  de l'emploi  n'arrive  qu'en  troisième  position  (4 .6),  devant  la  CONCILIATION ENTRE 

VIE FAMILIALE ET VIE PROFESSIONNELLE (4 .9),  l' ACCÈS À L'ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR (5 .3),  la  pos-
sibilité  d' AIDER LES AUTRES (5 .4)  et  devant  la  possibilité  de travailler  de manière  CRÉATIVE 
(5 .7).  


















